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Un jeune ou un adulte frappe à la porte de l’Église… Grande est la 

responsabilité de celui ou celle qui l’accueille ! En effet, que cette première 

rencontre soit formelle ou informelle, qu’un rendez-vous ait été pris ou qu’elle 

ait lieu de façon inattendue, sur le parvis de l’église ou ailleurs, l’accueil réservé 

à la personne qui se présente sera déterminant et forgera en elle un avis positif 

ou négatif de l’Église. En cela, l’accueil des nouveaux arrivants est décisif. 

On comprend donc que l’accueil n’est pas seulement une mission liée à une 

fonction : bien sûr, le prêtre tout comme l’équipe d’accompagnement y 

seront particulièrement attentifs, … mais il importe que chaque membre de la 

communauté soit soucieux de la façon dont il accueille, personnellement. Il est 

donc primordial que la communauté tout entière y soit sensibilisée. 

Pour ce faire, l’équipe d’accompagnement prendra à cœur d’informer la 

communauté de l’importance de l’accueil à réserver aux nouveaux venus. Il 

est nécessaire de faire prendre conscience à la communauté de la chance et 
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de l’importance que représente l’accueil d’un nouveau membre de cette 

grande famille que nous formons : l’Église.  

Il est primordial que chaque membre se sente concerné, pas seulement 

intellectuellement, mais de manière active ! Toute la communauté, chacun de 

ses membres, doit se sentir responsable de l’accueil. 
 

[La paroisse] doit retrouver sa vocation qui est d’être une maison de famille, 

fraternelle et accueillante, où les baptisés et les confirmés prennent 

conscience d’être peuple de Dieu.1 

 

1. Comment accueillir ? 

 

◆ Accueillir à la manière du Christ 

À la lecture de l’Évangile, nous pouvons découvrir l’universalité de l’accueil du 

Christ : bien-portants ou malades, pauvres ou riches, enfants ou vieillards, 

simples ou savants…  

Il est donc nécessaire que nous nous laissions inspirer par le Christ lui-même…  et 

que nous tentions de nous approcher de son attitude.   

Commençons par nous poser cette question : « Comment le Christ 

accueillerait- il cette personne que je (vais) rencontre(r) ? »  

• Prier : Dans l’Évangile, nous remarquons qu’avant toute action dans le 

monde, avant toute rencontre, avant chaque intervention de sa part, le 

Christ passait de longs moments en prière. Comme lui, nous pouvons 

commencer par prier le Père pour toutes les personnes qu’il va nous 

donner de rencontrer et d’accueillir. Ayons la certitude que l’Esprit-Saint 

est déjà à l’œuvre dans leur cœur, car il nous précède toujours.  

• Changer de regard : Pour accueillir comme le Christ, changeons notre 

regard et demandons à Dieu la grâce de découvrir le regard de 

contemplation qu’il porte sur chacun de nous, afin de pouvoir à notre 

tour regarder la personne qu’il nous envoie, comme lui la regarde.  

Le pape Jean-Paul II s’adressait aux jeunes en ces termes : « Le Christ 

regarde tout homme avec Amour. L’Évangile le confirme sans cesse. On 

peut dire aussi que ce « regard aimant » du Christ résume et synthétise 

en quelque sorte toute la Bonne Nouvelle […] Je vous souhaite de 

connaître un tel regard ! Je vous souhaite de faire l’expérience qu’en 

vérité, lui, le Christ, vous regarde avec Amour ! »2  

 
1 Jean-Paul II, Catechesi Tradendae, n° 67. 
2 Jean- Paul II : Lettre apostolique à tous les jeunes du monde, 1985. 
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De même, le Pape Benoît XVI nous invitait à porter sur l’autre le regard 

même du Christ : « Au-delà de l’apparence extérieure de l’autre, jaillit 

son attente intérieure d’un geste d’amour, d’un geste d’attention, […]. 

Je vois avec les yeux du Christ et je peux donner à l’autre bien plus que 

les choses qui lui sont extérieurement nécessaires : je peux lui donner le 

regard d’amour dont il a besoin. » 3  

Puissent ces paroles résonner en nous lorsque nous accueillons ces 

jeunes et adultes en quête de Dieu !  

• Accueillir avec patience : La personne que nous accueillons fait une 

démarche personnelle en frappant à la porte de l’Église. Chaque histoire 

est unique : certains viennent pour demander un sacrement après avoir 

reçu un appel de Dieu ou en ayant déjà cheminé seul, d’autres font 

cette demande avec moins de conviction. Quoi qu’il en soit, sachons 

l’accueillir avec patience, telle qu’elle est et là où elle est. Ne cherchons 

pas à aller trop vite : prenons surtout le temps d’écouter la personne, de 

lui laisser la possibilité de se dire : d’où vient-elle ? quel est son parcours ? 

que demande-t-elle ? quelles sont ses aspirations ? quelle place à Dieu 

dans sa vie ? …   

Ne tombons pas dans la tentation de trop parler, de prendre trop de 

place…  Laissons l’Esprit Saint travailler les cœurs car Dieu est patience 

et marche au pas de l’homme.   

• Quitter nos zones de confort : Comme le Christ, allons vers les 

périphéries ! Soyons un visage accueillant de l’Église autour de nous, 

dans nos rencontres quotidiennes. Demandons à l’Esprit Saint de nous 

rendre attentifs non seulement à ceux qui viennent vers nous, mais aussi 

à ceux qui ne font pas la démarche de frapper à la porte de l’Église, par 

ignorance, par méconnaissance. Faisons le choix d’adopter une 

attitude d’accueil envers tous !  

Pour accueillir sans réserve, on peut s’inspirer des gestes posés par le 

Christ dans l’Évangile. Nous pouvons apprendre à ouvrir notre porte au-

delà de notre cercle familial ou amical. En deux mots, aller aux 

« périphéries », comme nous y invite avec insistance notre pape 

François ! Cela suppose de notre part un changement d’état d’esprit. 

 

◆ Les pistes complémentaires du Pape François 

Avec l’encyclique Fratelli Tutti, la notion d’accueil est mise en lumière par le 

pape François. En voici quelques extraits très significatifs à méditer et tenter 

chaque jour davantage de mettre en pratique. 

 
3 Benoit XVI, Deus caritas est, n°18. 
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• Il nous invite d’abord à adopter une posture d’écoute, à prendre du 

temps pour l’autre :   

« S’asseoir pour écouter une autre personne, geste caractéristique d’une 

rencontre humaine, est un paradigme d’une attitude réceptive de la 

part de celui qui surmonte le narcissisme et reçoit l’autre, lui accorde de 

l’attention, l’accueille dans son propre cercle. Mais « le monde 

contemporain est en grande partie sourd. […] Parfois, la rapidité du 

monde moderne, la frénésie nous empêchent de bien écouter ce que 

dit l’autre. Et au beau milieu de son dialogue, nous l’interrompons déjà 

et nous voulons répondre alors qu’il n’a pas fini de parler. Il ne faut pas 

perdre la capacité d’écoute. » 4 

• Au sujet de la nécessité pour tout chrétien d’accueillir l’autre avec 

amour au sein de sa communauté, au sein de l’Église, il nous renvoie à 

l’enseignement des apôtres :  

« Ce n’est pas pour rien que, face à la tentation des premières 

communautés chrétiennes de créer des groupes fermés et isolés, saint 

Paul exhortait ses disciples à vivre l’amour entre eux "et envers tous"            

(1 Th 3, 12), et que, dans la communauté de Jean, il était demandé de 

bien accueillir les frères "bien que ce soient des étrangers" (3 Jn 5). »  5 

• Il nous rappelle qu’amour et accueil vont de pair. Or, le grand 

commandement de Jésus n’est-il pas d’aimer sans mesure ? 

« Personne ne mûrit ni n’atteint sa plénitude en s’isolant. De par sa propre 

dynamique, l’amour exige une ouverture croissante, une plus grande 

capacité à accueillir les autres, dans une aventure sans fin qui oriente 

toutes les périphéries vers un sens réel d’appartenance mutuelle. Jésus 

nous disait : "Tous vous êtes des frères" (Mt 23, 8). » 6 

• Enfin, il nous enseigne qu’un accueil de qualité contribue à mettre l’autre 

debout, lui permet d’avancer avec confiance sur un chemin renouvelé :  

« Lorsqu’on accueille l’autre de tout cœur, on lui permet d’être lui-même 

tout en lui offrant la possibilité d’un nouveau développement. » 7 

Voilà de quoi nous encourager à soigner l’accueil au sein de nos 

communautés ! 

 

 
4 Idem n° 48. 
5 Pape François, Fratelli Tutti, n° 62. 
6 Idem n° 95. 
7 Idem n° 134. 
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2. Dans le parcours d’initiation, des célébrations 

favorisent l’accueil au sein de la communauté… 

 

Lorsqu’un jeune ou un adulte s’engage sur le chemin de la vie chrétienne, le 

parcours catéchuménal (ou d’inspiration catéchuménale s’il s’agit d’un 

confirmand) qu’il emprunte favorise l’accueil que la communauté lui réserve.  

En effet, la première étape de ce parcours comporte un rite d’accueil 

spécifique qui se vivra au sein même de la communauté locale, au cours 

d’une messe dominicale : 

- Pour les candidats au baptême, il s’agit de la célébration d’entrée en 

catéchuménat8 ; 

- Pour les candidats à la confirmation et/ou à la première communion, il 

s’agit de la célébration de l’accueil9. 

 
8 Voir Fiche Catéchèse et liturgie n°1 - Entrée en catéchuménat 
9 Voir Fiche Catéchèse et liturgie n°12 – Rites pour les confirmands 


